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Paroisse Saint Vincent en Val Lamartinien 
La Roche Vineuse (Saône-et-Loire) 

 
 
 

Textes et homélie 
 
 

Dimanche 26 Mai 2019 
6ème Dimanche de Pâques - Année C 

 
 

1ère Lecture : Livre des Actes des Apôtres (15, 1-2.22-29) 
 
En ces jours-là, des gens, venus de Judée à Antioche, enseignaient les frères en disant :« Si vous 
n’acceptez pas la circoncision selon la coutume qui vient de Moïse, vous ne pouvez pas être sauvés. »    
Cela provoqua un affrontement ainsi qu’une vive discussion engagée par Paul et Barnabé contre ces 
gens-là. Alors on décida que Paul et Barnabé, avec quelques autres frères, monteraient à Jérusalem 
auprès des Apôtres et des Anciens pour discuter de cette question. Les Apôtres et les Anciens 
décidèrent avec toute l’Église de choisir parmi eux des hommes qu’ils enverraient à Antioche avec Paul 
et Barnabé. C’étaient des hommes qui avaient de l’autorité parmi les frères : Jude, appelé aussi 
Barsabbas, et Silas. Voici ce qu’ils écrivirent de leur main :« Les Apôtres et les Anciens, vos frères, aux 
frères issus des nations, qui résident à Antioche, en Syrie et en Cilicie, salut ! Attendu que certains des 
nôtres, comme nous l’avons appris, sont allés, sans aucun mandat de notre part, tenir des propos qui 
ont jeté chez vous le trouble et le désarroi, nous avons pris la décision, à l’unanimité, de choisir des 
hommes que nous envoyons chez vous, avec nos frères bien-aimés Barnabé et Paul, eux qui ont fait 
don de leur vie pour le nom de notre Seigneur Jésus Christ. Nous vous envoyons donc Jude et Silas, qui 
vous confirmeront de vive voix ce qui suit : L’Esprit Saint et nous-mêmes avons décidé de ne pas faire 
peser sur vous d’autres obligations que celles-ci, qui s’imposent : vous abstenir des viandes offertes en 
sacrifice aux idoles, du sang, des viandes non saignées et des unions illégitimes. Vous agirez bien, si 
vous vous gardez de tout cela. Bon courage ! ». 
 
 

Psaume 66 (67) (2-3, 5, 7-8) 
 

R/ Que les peuples, Dieu, te rendent grâce ; 
 qu’ils te rendent grâce tous ensemble ! 

 
Que Dieu nous prenne en grâce et nous bénisse, 

 que son visage s’illumine pour nous ; 
 et ton chemin sera connu sur la terre, 

 ton salut, parmi toutes les nations. 
 

Que les nations chantent leur joie, 
 car tu gouvernes le monde avec justice ; 
 tu gouvernes les peuples avec droiture, 

 sur la terre, tu conduis les nations. 
 

La terre a donné son fruit ; 
 Dieu, notre Dieu, nous bénit. 

 Que Dieu nous bénisse, 
 et que la terre tout entière l’adore ! 
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2e Lecture : Apocalypse de Saint Jean (7, 9.14b-17) 

 
Moi, Jean, j’ai vu : et voici une foule immense, que nul ne pouvait dénombrer, une foule de toutes 
nations, tribus, peuples et langues. Ils se tenaient debout devant le Trône et devant l’Agneau, vêtus de 
robes blanches, avec des palmes à la main. L’un des Anciens me dit :« Ceux-là viennent de la grande 
épreuve ; ils ont lavé leurs robes, ils les ont blanchies par le sang de l’Agneau. C’est pourquoi ils sont 
devant le trône de Dieu, et le servent, jour et nuit, dans son sanctuaire. Celui qui siège sur le Trône 
établira sa demeure chez eux. Ils n’auront plus faim, ils n’auront plus soif, ni le soleil ni la chaleur ne 
les accablera, puisque l’Agneau qui se tient au milieu du Trône sera leur pasteur pour les conduire aux 
sources des eaux de la vie. Et Dieu essuiera toute larme de leurs yeux. » 
 
 

Evangile de Jésus Christ selon Saint Jean (14, 23-29) 
 
En ce temps-là, Jésus disait à ses disciples : « Si quelqu’un m’aime, il gardera ma parole ; mon Père 
l’aimera, nous viendrons vers lui et, chez lui, nous nous ferons une demeure. Celui qui ne m’aime pas 
ne garde pas mes paroles. Or, la parole que vous entendez n’est pas de moi : elle est du Père, qui m’a 
envoyé. Je vous parle ainsi, tant que je demeure avec vous ; mais le Défenseur, l’Esprit Saint que le 
Père enverra en mon nom, lui, vous enseignera tout, et il vous fera souvenir de tout ce que je vous ai 
dit. Je vous laisse la paix, je vous donne ma paix ; ce n’est pas à la manière du monde que je vous la 
donne. Que votre cœur ne soit pas bouleversé ni effrayé. Vous avez entendu ce que je vous ai dit : Je 
m’en vais, et je reviens vers vous. Si vous m’aimiez, vous seriez dans la joie puisque je pars vers le Père, 
car le Père est plus grand que moi. Je vous ai dit ces choses maintenant, avant qu’elles n’arrivent ; 
ainsi, lorsqu’elles arriveront, vous croirez. » 
 

Homélie du Père Jean Forgeat 
 
Avec ce 6ème dimanche de Pâques, dernier dimanche du mois de Mai, nous nous acheminons vers les 
fêtes liturgiques qui vont conclure le Temps Pascal : Ascension, Pentecôte, Fête de la Sainte Trinité, 
Fête du Corps et du Sang du Christ. Cette période sera marquée pour notre paroisse, pour notre 
communauté chrétienne locale, par les évènements importants que sont la célébration de la 1ère 
communion pour 6 garçons et filles, le dimanche 2 Juin, et la célébration de la Profession de Foi pour 
les jeunes le dimanche 16 juin, fête de la Sainte Trinité. Toutes ces fêtes vont nous aider à célébrer 
l’Eglise, communauté des croyants, et elles vont nous aider, tout en prenant conscience de notre place 
dans cette communauté des croyants, à mieux comprendre cette réalité de l’Eglise dans le monde qui 
est le nôtre aujourd’hui. Les textes de ce 6ème dimanche de Pâques nous introduisent dans cette 
méditation sur l’Eglise, ils nous aident à être d’Eglise et comment agir en Eglise. 
L’Evangile nous rappeler que l’Eglise est enracinée dans le Christ. Le Livre de l’Apocalypse insiste sur 
l’universalité de l’Eglise. Enfin le Livre des Actes des Apôtres nous rappelle que l’Eglise est sans cesse 
en croissance, en mouvement. Revenons brièvement sur ces points : 
L’Eglise est enracinée dans le Christ qui est son fondateur. Dans l’Evangile de ce jour, Saint Jean nous 
rapporte la parole de Jésus à ses disciples lors de son dernier repas avec eux avant de mourir. Il les 
invite à vaincre leur peur, il leur donne la PAIX et surtout les invite à vivre la communion avec lui. « Si 
quelqu’un m’aime, il gardera ma Parole, mon Père l’aimera, nous viendrons vers lui et chez lui nous 
ferons notre demeure ». Cette demeure sera l’Eglise naissante qui se déploiera au jour de la Pentecôte 
avec le don de l’Esprit Saint que Jésus annonce dans ce même Evangile. L’amour circule entre le père, 
le Fils et l’Esprit et le Christ invite ses disciples à entrer dans cette communauté d’Amour. Cette 
communion est comme le ciment de l’Eglise. Pour pouvoir vivre ainsi, Jésus donne sa paix. « Je vous 
laisse la Paix, je vous donne ma Paix ». Ces parles sont tellement importantes que nous les entendons 
à chaque Eucharistie après la prière du Notre Père. Les paroles adressées à ses disciples autrefois, le 
Christ nous les adresse aujourd’hui. Elles sont un appel à rester en paix malgré les bouleversements 
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que connaissent le monde et l’Eglise et nous savons bien ce que sont ces bouleversements. Il nous faut 
rester fidèles à la source, à l’Evangile bonne nouvelle pour notre monde. Si nous restons fidèles et en 
communion, l’Esprit Saint sera notre défenseur, il nous aidera à ne pas nous décourager, il nous guidera 
sur le chemin du témoignage de notre Foi au Christ et à l’Eglise. 
L’Eglise enracinée dans le Christ est UNIVERSELLE. C’est ainsi qu’elle nous est présentée dans la vision 
de Saint Jean au Livre de l’Apocalypse. L’Eglise est la nouvelle Jérusalem. Avec ses trois portes à chacun 
des quatre points cardinaux et ses douze fondations, elle accueille les croyants venus de tous les 
horizons, ils sont la nouvelle Jérusalem, l’Eglise dont le vrai sanctuaire est le Seigneur Dieu. L’Eglise 
ainsi présentée est la seule entité au monde qui n’a pas de frontière politique, économique sauf celles 
que nous pouvons y mettre. Voulons-nous cette Eglise universelle ouverte à tous les courants de 
pensée, à tous les milieux de vie, toutes les cultures, tous les peuples ? C’est la définition même de sa 
catholicité qui se construit dans l’unité, la paix er l’amour fraternel qui unit tous ses membres au-delà 
de leur diversité à considérer comme une richesse et non un handicap. 
Enfin l’Eglise d’hier comme celle d’aujourd’hui est sans cesse en croissance, en mouvement. Les Actes 
des Apôtres en témoignent dans le débat sur la question des aliments impurs et de la circoncision. Le 
débat porte sur la nécessité pour les païens convertis de se conformer à la Loi de Moïse. Cela donnera 
lieu au Concile de Jérusalem qui réduira les obligations aux viandes offertes aux idoles et aux unions 
illégitimes. Cet exemple de la primitive Eglise s’est perpétué au long des siècles pour vivre cette 
ouverture au monde dans son histoire et sa géographie. Contrairement à certains courants de pensée, 
cette ouverture au monde n’est pas un abandon de la loi mais, bien plus, une fidélité à vivre la vérité 
de l’Evangile dans la pluralité des pensées et des cultures. C’est ainsi que la mission de l’Eglise s’est 
réalisée dans la pluralité des cultures. La Tradition de l’Eglise, cette tradition dont certains se réclament 
pour clore l’Eglise, cette tradition porte sur la vérité de l’Evangile qui veut que tous les hommes 
parviennent à la connaissance de l’Amour de Dieu, amour dont nous avons à être les témoins 
aujourd’hui.  
Amen ! 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 


